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FRONTIÈRES

4 n est encore très loin le jour où le téléspectateur moyen pourra 
s’équiper d’une antenne parabolique à un prix raisonnable. La télé 
par satelUte est là, mais le développement du marché des soucoupes 
est plutAt lent

"Si aux Etats-Unis on prévoit vendre la millionième antenne 
parabolique individuelle cette année, on est très loin du compte au 
Canada, où la câblodistribution s’est développée à un rythme 
beaucoup plus rapide et de façon plus étendue. constate Yves 
Bcmier. critique de télévision

Cependant, pour Dons Gingras et Pierre Girard, de Lac-Bcauport. 
l’usage des satellites leur procure entre 80 et 110 canaux différents
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LES JEUX VIDEO 
ONT LA VIE DURE!

Ceux qui avaient prédit la mort, à plus ou moins brève échéance, 
des jeux vidéo se sont fourvoyés Cette forme de divertissement 
populaire est encore bien ancrée dans le public. Les jeux 
d'aventure prennent de plus en plus de place dans la préférence 
des adeptes de tous âges. L’ordinateur ouvre également la porte 
aux jeux de société Le journaliste Michel Truchon fait le point 
sur cette forme moderne de divertussement.
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L» critique de télévision Yves Bemier a consulté Doris Gingras. de Lac-Beauport sur l'efficacité d'une antenne parabolique

mÊmm le compact / laser avec vous partout

Le vidéo-son à Québec...

Explosion du marché d’ici aux „
^ L’univers du vidéo-son est 

continuellement métamorphosé 
par des changements tech­
nologiques surprenants. L’audio­
vidéo atteint maintenant toutes 
les couches de la population, et 
Québec n’échappe pas à cette eu­
phorie relativement nouvelle.

bncants nvalisent de découvertes 
et de nouveautés toutes plus so­
phistiquées les unes que les au­
tres.

La tendance est à la perfection 
quant aux appareils... et à la bais­
se, ou à la normalisation quant 
aux pnx.

Et tout cela fait que l’en­
gouement du public mélomane 
semble vouloir atteindre éga­
lement un sommet sans pré­
cédent. Les amateurs de son et de 
perfection explorent, s’informent 
et ils veulent découvnr le sum­
mum, selon leurs goûts et leurs

moyens
Tout indique, d’après le “ma­

gasinage’’ que le journal a fait 
pour préparer ce cahier thé­
matique. que le client n’a plus que 
l’embarras du choix, comme on 
dit couramment.

Le 8 mm arrive pour ré­

volutionner tout le domaine du 
vidéo C’est la télé du futur, ré 
pètent les connaisseurs 

Le disque compact à lecture au 
laser s’infiltre partout, dans votre 
salon, dans l’automobile et même 
avec le portatif Là aussi on as­
siste à une stabilisation rai-

parRoch DESGAGNE

Ix)in de là' Le marché du vidéo- 
son est en pleine explosion dans 
le secteur métropolitain de Qué­
bec. selon ce que démontrent des 
consultations menées par le jour­
nal LE SOLEIL au cours des der­
nières semaines

Les dépositaires et commer­
çants anticipent une pénode au­
tomne ' hiver florissante, les fa-

LE SYSTÈME 
VIDÉO-SON 
EST DEVENU 
UN APPAREIL 
MÉNAGER

sonnabic des prix, en même 
temps que le choix des titres 
commence à devenir intéressant 

I-a rompiétition est vive et les 
fabricants multiplient les ac­
cessoires (télécommande sans fil 
raffinement des magnétoscopes 
capteurs satellites, disque laser 
universel, etc ) pour rendre leurs 
appareils de plus en plus simples, 
de plus en plus performants et de 
plus en plus attrayants 

1.0 monde du vidéo-wn se rap 
proche davantage du public On 
entre vraiment dans l'univers de 
l’image et du son combinés et 
harmonisés C’est ce que LE SO 
LEIL a voulu vous faire réaliser 
un peu, à travers ce cahier thé 
matique
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Une autre révolution «ton* h domaine du tridéo-son, la disque 
compact / laaar, déviant utillaabla dana votre pièce do mualqua.

dans votre automobUa et i 
portatit.

U Wtttl. «M* w-ei«rr*
' voua accompagne avec le lecteur

8 MM 
DÉJÀ LA 
VIDÉO DU 
FUTUR...
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Le système de vidéo-son est devenu
presque un appareil ménager courant

4 Le virement que connaît ac­
tuellement l’industrie du vidéo-son 
contribuera à faciliter l’acquisition 
d’un système intégré d’image et de 
son par un nombre toujours plus 
grand de consommateurs. L’é­

quipement de vidéo-son est consi­
déré de plus en plus comme un 
appareil ménager, par ce qu’il ap­
porte aux loisirs d’une famille. Et on 
n’en est qu’au début de cette nou­
velle ère ^ la télé du futur!

Ce sont, dans les grandes lignes, 
les constatations que font des spé­
cialistes de la Direction de la ra­
diotélévision des débats de l’As­
semblée nationale, que le journal 
LE SOLEIL a consultés récemment

pour la préparation de ce cahier 
thématique sur le vidéo-son.

Les pakicipants à cette rencontre 
préparatoire sont M. Toan Trong 
Cung, ing., responsable du service 
de l'exploitation technique, et trois

1K:'-
Ï.'V- I

de ses collaborateurs: .MM Claude 
Vallée, chef de la division entretien. 
Michel Odesse. ing., chef de la di­
vision implantation, et Gilles Boi- 
vin, technicien à la division im­
plantation.

"C’est merveilleux de retrouver 
actuellement sur le marché do­
mestique des types d'appareils qui, 
il y a seulement quelques années, 
étaient stnctement utilisés dans les 
stations de télévision, des câblo- 
distributeurs et des institutions sco­
laires ou autres. La révolution que 
l'on connaît présentement dans ce

troduits par Sony, étaient sup 
posément destinés au grand public, 
explique-t-il Les professionnels de 
la télévision, eux. utilisaient plutôt 
des magnétoscopes à rubans 2 pou 
ces et 1 pouce.

Malgré une opération plus sim 
plifiée, ces magnétoscopes V4" n'ont 
pas connu la faveur du public à 
cause de leur prix élevé, leur en­
combrement limitant beaucoup l'u- 
tilisation, et leur durée d’en­
registrement d'une heure. Ce­
pendant, grâce à ces appareils, on a 
connu un boom audio-visuel dans

&
Texte» par 

Roch DESGAGNE

IfS'
domaine a réellement débuté avec
l’apparition des magnétoscopes
pouce Beta et VHS”, d't M. Cung.

Il
.e-

Il a fallu quand même attendre 
environ 10 ans pour concrétiser cet­
te réalité. En effet, dans les années 
70, les premiers magnétoscopes à 
cassette ^4 pouce U-Matic, in-

les écoles, durant ces mêmes an­
nées.

D’amélioration en amélioration, 
ces équipements ont pris une place 
dans le milieu professionnel de la 
télé et y sont maintenant largement 
utilisés, laissant la caractéristique 
"grand public” aux appareils '/» pou­
ce, précise encore M. Gung.

Les quatre spécialistes de la radiotélévision des débats à l’As­
semblée nationale, qui ont décrit pour les fins de ce cahier thé­
matique les tout derniers développements technologiques en vidéo-

Lt Soleil, Oillei Lofonè
son: Claude Vallée, Toan Trong Cung, Gilles Bolvin et Michel 
Odesse.

Des camérascopes 
plus captivantes

D’ou vient la popularité 
phénoménale du vidéo-son?
^ Les progrès rapides de l’é­

lectronique, la normalisation des 
prix à la baisse contrairement aux 
autres produits domestiques, les 
performances et les raffinements 
des appareils, ainsi que la facilité 
d’utilisation sonL selon les spé­
cialistes de la radiotélévision des 
débats parlementaires, les prin­
cipaux facteurs de la popularité 
grandissante du vidéo-son.

Il y a deux ou trois ans, le ma 
gnétoscope '.1 pouce Beta ou VHS

coûtait $1,000 à $1,500, et main­
tenant il existe toute une gamme de 
modèles entre $400 et $500. Le coût 
du magnétoscope s’est rapproché de 
celui d’un bon magnétophone à cas­
sette et ce. malgré une différence 
incomparable dans la complexité 
mécanique et électronique de ces 
deux types d’enregistreuses. Plus il 
y a d’appareils vendus, plus les prix 
baissent. Plus les prix baissent, plus 
les gens achètent!

L’existence de deux formats de

magnétoscopes sur le marché a 
avantagé le public. Sans la concur­
rence farouche de la part des fa­
bricants du Beta et du VHS pour 
populariser leurs appareils res­
pectifs, le public n’aurait pu bé­
néficier des nouveaux dé­
veloppements technologiques sur 
plusieurs aspects, que les experts 
consultés par le journal LE SOLEIL 
précisent ainsi:
• Durée d’enregistrement: Ini­

tialement, la durée est de une heure

(O®

MAGNÉTOSCOPES

À UN

eBIXJNCROYABLE!
RABAIS P.P. SONY
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CARACTERISTIQUES DU MODELE SL HFR-50 SEULEMENT

• 7 programmations sur 6 |Ours
• Télécommande sans lil
• Câbloselecteur incorpore de 13? canaux
• Possibilité rJe se brancher sur une unite BET.ti. HI-FI
• Disponible en noir

»! EN VENTE

/ 2 cassettes T-120 Sony ou 
2 cassettes L-750 

-F
1 cassette nettoyante Sony

SPECIAL

34 /3 unité*

pour le Beta. Pour contenter le pu­
blic, les fabricants ont modifié leurs 
équipements afin d’offrir main­
tenant un éventail entre deux et 
huit heures d’enregistrement, selon 
les vitesses et les types de rubans 
utilisés.
• Son stéréo et haute-ndélité:

Depuis un an et demi, les fabricants 
offrent sur leurs modèles haut de 
gamme le son haute-fidélité dont la 
qualité se compare davantage à cel­
le des meilleurs enregistrements so­
nores. La stéréophonie et la ré­
duction de bruit (dolby) existaient 
aup2iravant sur ces modèles, mais 
n’offraient pas cette qualité mu­
sicale.
• Qualité d’image: Sony a sorti il 

y a environ un an le Super Beta 
pour améliorer, pour la première 
fois depuis l’introduction du '/x pou­
ce, la qualité de l’image. Un avan­
tage qu’offrent ces appareils, ont 
noté les experts, c’est la qualité de 
repiquage, c’est-à-dire des copies 
faites à partir d’une bande maî­
tresse. Pour maintenir la popularité 
du VHS, la compagnie JVC, in­
venteur de ce format, a développé 
récemment le Super VHS, qui don­
ne semble-t-il les mêmes résultats.

^ La popularité des ma­
gnétoscopes domestiques a entraîné 
l’introduction de deux types d’ap­
pareils qui n’étaient utiiisés que par 
des professionnels: la caméra vidéo 
et la camérascope (“camcorder”).

Les spécialistes trouvent phé­
noménaux la qualité et le coût peu 
élevé de ces appareils aujourd’hui. 
Pour aussi peu que $800 pour une 
caméra, ou entre $1,500 à $2,000 
pour une camérascope, c’est-à-dire 
un magnétoscope intégré à une ca­
méra afin de simplifier la ma­
nipulation. le vidéophile pourra do­
rénavant faire du reportage et cap­
ter des images de très bonne qua­
lité.

Les camérascopes deviennent de 
plus en plus attrayantes et existent 
en plusieurs versions: le Beta Movie 
et le VHS Movie offrent environ 
deux heures d’enregistrement sur 
des cassettes '/i pouce standard, au 
lieu de 20 minutes pour les pre­
mières camérascopes VHS et le Vi­
déo Movie, qui exigent des cassettes 
compactes.

L’an passé, Kodak a lancé une 
nouvelle camérascope compacte de 
format 8 mm, très légère et donnant 
une qualité comparable au '/i”. Cet 
appareil miniaturisé reste fort po­
pulaire chez les touristes et autres 
chasseurs d’images. Ce nouveau 
format 8 mm. est compatible avec 
les formats '/4 pouce Beta et VHS.

Equipés d’entrées et de sorties 
audio et vidéo, et pourvus de cir­
cuits reproduisant le son en sté­
réophonie et haute fidélité, les nou­
veaux téléviseurs deviennent un 
moyen de divertissement plus per­
sonnalisé, tout en étant le centre de 
contrôle d’un système intégré de 
vidéo-son.

Le Soleil, Gilles Lofond
L'ingénieur Toan Trong Cung, 
responsable du service de l’ex­
ploitation technique de la ra­
diotélévision des débats de l’As­
semblée nationale.

Avec la prolifération des ma­
gnétoscopes, les ordinateurs per­
sonnels, etc... les fabricants ont ré­
pondu à la demande en introduisant 
des téléviseurs tout usage.

La télé du futur s’en vient
très vite, disent les experts

4 M. Cung et ses collaborateurs 
trouvent passionnant ce dé* 
veloppement effréné du marché du 
vidéo-son. “Le futur va être pas­
sionnant et c’est surprenant d’en­
trevoir ce que cette technologie 
nous réserve”, affirment-ils.

Prenons par exemple le 8mm 
Kodak a voulu éviter l’erreur du 

'/i pouce, en faisant adopter ce nou­
veau format par quelque 150

compagnies, dont Sony, l’inventeur 
du Beta. Cette dernière a d’ailleurs 
sorti sur le marché deux ca­
mérascopes 8mm très performantes 
et compactes, et un magnétoscope 
de table 8mm pouvant enregistrer 
deux ou quatre heures d’image, ou. 
tenez-vous bien, jusqu’à 14 heures 
de musique haute-fidélité sur une 
même cassette.

Cette possibilité fera pro

Il y a 15 ans, Sony 
marquait l'histoire
avec

“Trinitron”
le standard T V 
Aujourd’hui, l'histoire se 
répète .. Sony crée le 
nouveau standard T V

XBR 21'et 27n

• téléviseur haut* résolution
Aucun mot ne saurait 
décrire ce qui vous 
sautera aux yeux!

Disponible pour livraison immédiate

J||- J
2639, bout. Hochsiaga, Sta-Foy

658-4535

bablement du 8mm le format du 
futur, compte tenu que la même 
cassette pourrait être réutilisée sur 
une multitude d’appareils conçus à 
cette fin: magnétoscope de maison, 
enregistreuse de musique haute-fi 
délité, magnétoscope compact por 
tatif, walkman audio portatif ou 
d’automobile, combiné TV-radio 
AM / FM-8mm-disque compact au 
dio au laser, etc.

Parlant de disque compact au la 
ser en haute-fidélité, les spécialistes 
consultés prévoient une popularité 
croissante de ces appareils, vu la 
baisse récente des prix des lecteurs 
ainsi que des disques pré-en- 
registrés

Les mordus de vidéo-clips peu­
vent être rassurés, puisqu’il 
existe déjà sur le marché des ap 
pareils combinés de disque vidéo au 
laser et de disque compact audio 
pouvant reproduire le vidéo-son à la 
perfection

La télévision à haute résolution, 
reproduisant une image d’une ex 
trême finesse et comparable à celle 
du film cinématographique, c’est 
prêt et ça fonctionne.

Cela aussi, c’est pour un avenir 
rapproché, puisqu’il ne s’agit que 
d’une question de standardisation 
pour les stations de télévision.

Quant aux antennes pa 
raboliques, elles sont de plus en plus 
populaires, mais c’est un domaine 
qui reste encore à développer. Les 
prix devront baisser sensiblement, si 
on veut accaparer le marché, consi­
dère M. Cung.

Ces coupoles, dont l’envergure 
diminuera alors que leur puissance 
s’intensifiera, permettent de capter 
plusieurs satellites (sur chaque sa 
tellite, on a jusqu’à 24 postes de 
TV). I.eur utilisation reste tolérée 
par Communications Canada, mais 
il est toujours interdit de capter 
pour fins commerciales.

f
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Les satellites sont là, mais le marché 
des antennes paraboliques est très lent

é Cela fait déjà piusieun années 
que Ton fait croire au pubbe que 
l'ère des satellites est maintenant 
rendue au-dessus de nos têtes.

par Yvas BERNIER 
critiqua da téléviaiort

C'est vrai en partie, mais at­
tention. il est encore très loin le jour 
où vous pourrez vous procurer une 
antenne parabolique d'à peine trois 
pieds de diamètre et qui ne vous 
coûtera que $300. comme certaines 
entreprises nous l'indiquent sou­
vent dans les journaux ou à la 
télévision

M. Paul üervais. propnétaire de 
Satellite Québec T.V. Inc., à Lévis, 
nt très fort quand on lui parle de 
cela. En affaires depuis deux ans 
dans le domaine, il vend la nouvelle 
génération des soucoupes de ré­
ception. celles fabriquées en mèches 
ajourées (couleurs différentes) et 
qui déguisent moins le paysage que 
les antennes d'aluminium.

Si aux Etats-Unis on prévoit ven­
dre la millionnième antenne pa 
rabolique individuelle en 1985. on 
est très loin du compte au Canada. 
C'est la câblodistribution qui s'est 
développée à un rythme beaucoup 
plus rapide et de façon plus étendue 
rhez-nous que chez nos voisins du 
Sud.

De plus, les régions éloignées du 
pays et celles qui sont encore mal 
desservies quant aux choix de ca­
naux de télévision sont en général 
peu peuplées. C'est d'ailleurs dans 
ces coins que l'on voit apparaitre de 
plus en plus d'antennes pa 
raboliques pnvées.

“Je dirais toutefois”, souligne M. 
Gervais. "que le marché privé des 
soucoupes commence à se dé

velopper plus rapidement depuis en­
viron un an. sans doute parce que le 
public est mieux informé, parce que 
l'on a démystifié l'utilisation des 
satellites et que de plus en plus de

services spécialisés. de ra 11 y a deux ans. le ratio ventes tement l'inverse En grande partie,
diodiffuseurs traditionnels trans aux commerces (bra.ssenes. hôtels, c'est dû au fait que les commerces
mettent maintenant leur pro complexes domiciliaires) par rap intéressés sont maintenant tout
grammation par ce moyen tech port aux ventes pnvées était de 4 équipés, pense M Cierxais. mais
nique” contre 1 Aujourd'hui, c'est exac c'est aussi parce que les coûts d a
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Le monde au bout des doigts — Le slogan n'est pas encore tout à fait 
vrai, mais pour les Girard du lac Beauport c'est une réalité. Mme 
Girard nous montre ici (à gauche), les appareils nécessaires à

L(* Soiril Yvon Monqroiit
syntoniser les différents canaux disponibles sur satellites et à diriger 
l'antenne parabolique sur la douzaine de satellites qu'ils peuvent 
capter.

Grâce à leur soucoupe de $4,700

Doris et Pierre Girard peuvent 
capter de 80à llOcanauxde

4 “Je ne voulais rien savoir d’u­
ne antenne parabolique, c'est mon 
mari qui y tenait mordicus.”

par Yves BERNIER

De la route qui ceinture le lac 
Beauport, la soucoupe blanche en 
aluminium de 10 pieds de diamètre 
sur pilier d'acier est visible à des 
milles de distance.

Pierre Girard et Dons Gingras 
habitent dans ce que l'on désigne 
comme une zone "mal desservie" 
quant à la réception des signaux 
traditionnels de télévision et il y a 
deux ans. on ne pensait vraiment 
pas que leur municipalité serait câ­
blée de sitôt.

"A l'époque, on recevait mal les 
stations de Québec. CBVT et Télé 4. 
et cela ne me dérangeait quand 
même pas trop, parce que la té­
lévision ce n'était pas une pnorité 
dans ma vie et mes loisirs", nous 
souligne Mme Girard. "Bien sûr, on 
est un peu loin de la ville, j’aime 
beaucoup le cinéma et à l’époque 
c’était d’autant plus compliqué d'y 
aller souvent que j’avais un bébé de 
deux ans qu'il fallait faire garder."

En 1983, l'achat, l’installation de 
l'antenne parabolique motorisée 
avait coûté $4.700. Avec cette gé­
nération de soucoupe de réception, 
on a accès à une douzaine de sa­
tellites sur lesquels on peut capter 
entre 80 et 110 canaux différents.

Chaque mois, les Girard reçoivent 
un télé-horaire d’une centaine de 
pages “Satellite Orbit” qui donne 
tous les horaires des canaux dis­
ponibles. Quand on parle de choix 
d’émissions, c'est tout un choix. 
Mais Mme Girard nous indiquait 
quand même que pour elle la sou­
coupe lui permet surtout de re­
garder des films, une quarantaine 
disponibles chaque jour

"Mon man s'intéresse aux sports 
et vous savez combien il y a d’é­
vénements différents chaque jour 
dans ce domaine”, souligne-t-elle en 
soupirant. "Pour ma fillette qui a 
maintenant quatre ans, elle regarde 
avec assiduité le Disney Channel 
pour enfants (en anglais évi­
demment), et je trouve ça in­
téressant parce que son oreille peut 
se familianser avec la langue. Dans 
le jour, à la garderie, elle peut re­
garder les émissions pour enfants 
en français.”

Il arrive assez souvent aux Girard 
de recevoir des amis en fonction de 
films ou d'événements spéciaux 
qu’ils peuvent obtenir grâce à l’an­
tenne parabolique. Dans la tren­
taine. Dons Gingras aime beaucoup

les canaux de vidéo clips comme 
MTV. "On s’est fait voler plusieurs 
systèmes de son, à tel point que la 
compagnie d’assurances était ren 
due à nous regarder de travers. On 
n’a plus de système, mais avec la 
soucoupe on a toute la musique que 
l'on veut, et c’est beaucoup plus 
difficile de voler l’antenne et son 
pilier d’acier, c'est plus compliqué à 
emporter sous le bras",, raconte-t- 
elle en nant

Mais est<e que cette pluie de 
signaux différents a changé leur 
vie? Oui. et non. "Je n’avais jamais 
voulu auparavant avoir la télévision 
dans le salon, c'était dans un petit 
boudoir. Aujourd’hui, comme vous 
le voyez, la télé est au salon. ”

Et les signaux brouillés, ça vous 
dérange?

"Non, nous n'avons pas accès à la 
télévision à péage canadienne, et on 
n’en voit pas l'inconvénient; d’ail­
leurs. si on parle de coût, en cal­
culant l’abonnement de base au câ­
ble. plus le câblosélecteur et l'a­
bonnement aux canaux de TVP, 
notre investissement pour la sou­
coupe à long terme est plus in­
téressant”, précise-t-elle en passant.

Aujourd’hui, une antenne pa 
rabolique de même dimension, mo-

tonséc, coûte $4,500 En deux ans, 
les prix n’ont vraiment pas baissé

bonnement à toutes sortes de ser 
vices câblés deviennent quand mé 
me a.ssez élevés à la longue

“On parle de la nouvelle gé 
nération de satellites qui utiliseront 
la bande Ku (en haut de 11,4 gi­
gahertz) permettra le dé 
veloppement des petites soucoupt's 
moins encombrantes, mais on pour 
ra. avec celles que nous vendons 
présentement ajouter un adap 
tateur qui permettra au client déjà 
équipé de capter ces signaux à plus 
haute fréquence "

Coûts
Pour ce qui est des coûts encore 

relativement élevés qui ne sont p.is 
accessibles à tout le monde, on nous 
a expliqué qu'ils ne baisseront vrai 
ment pas de façon substantielle 
avant plusieurs années

"Vous pouvez, acheter une an 
tenno non motorisée pour $1,975. 
plus taxi's et installations; il s'agit 
de la diriger sur la vingtaine de 
satellites que nous pouvons capter 
au moyen d’une manivelle. .Sur la 
base de la soucoupi' vous avez, une 
sorte de cadran qui vous indique où 
la diriger pour capter les signaux du 
satellite Anik C3 ou Galaxie”, pré 
cise M (îervais

Le moteur et l'équipement qui va 
avec coûtent présentement $850

Nouveauté
Par ailleurs, comment expliquer 

le fait que depuis cinq ans, les en 
trepnses qui vendent des antennes 
paraboliques poussent comme îles 
champignons au printemps et torn 
lient comme les feuilles à l’au 
tomne’

“Comme je l’expliquais plus tôt, 
c’est encore une technologie n- 
lativement nouvelle, très souvent 
les vendeurs ne sont pas tellement 
expérimentés et se lancent un peu à 
l'aveuglette sur le plan financier ”

.Actuellement, dans la région do 
Québi'C. il ne reste que trois en 
trepnses qui vendent exclusivement 
des antennes paralxiliques l,a 
compétition n'étant donc pas très 
forte, les prix ne baissent pas

"Mais je crois que d'ici p«'u le 
marché va se développer un rvth 
me lieaucoup plus rapide à mi-sure 
que le public sera plus informé sur 
la technologie et les distxmibilités 
de programmation "
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HAUTE-FIDELITE

LUXMAN

X 667-3154
t/lDÉO-NET enr.

T SERVICE D’ENTRETIEN 
DE VIDÉO A DOMICILE

t Personnel guaiitie
» Service !le 'ranstert de films 8 mm. 16 mm et 

de diacxjsit.^es sur tsanoe video

SPÉCIAL: RABAIS de 10%
sur NETTOYAGE 

du 8 oct. au 22 oct. 85 
Sur préssntitlon de estts annonça

• .TI

L’ESSAYER 
C'EST L’ADOPTER!

club \>idéo
1056 inc

FILMS VHS - BETA français

I Plus de 2.000 films 
en inventaire 

• Nouveautés foutes les 
semaines

1056, BOULDUJARDIN
CHARLESBOURG - 623-1056

DUAL CS-514
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Mission 
70 MK II

Le
meilleur 

achat 
de

l’année.

Amplificateur 
harmon/kardon
Modèle HK330i. 20W canal. HCC 10 amp.

Ce nouveau récepteur harmon-kardon 
a capacité de courant éieve instanta­
nément vous étonnera par sa perfor­
mance et sa sonorité exceptionnelle

L'ENSEMBLE 799.99
l■■H■ll■l■l
ISSSBMnTIllirlilnl

harman/kardon

O 2639, bout. Hochclaga. Ste-Foy

658-4535
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'BostonAcousf/cs
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s Cette magnifique chaîne stéréophonique comprend un syntomsateur Luxman T-215 AM-FM un 

amplificateur Luxman L-215 - 80 watts, un magnetocassette Luxman K-205 avec système Dolby 
un tourne-disque Luxman PD-210 semi-automatique cartouche magnétique incluse 2 enceintes 
acoustiques Boston A-60. 2 voies. 120 watts la paire

LA QUALITÉ LUXMAN
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Le marché du vidéo-son

Choix et perfectionneinents multiplient...

^ Dans un avenir “prochain”, 
cinq à sept ans selon Serge Belzile, 
gérant de Sélectronic, la “camesco­
pe”, la caméra 8 mm, qui a à peine 
deux ans d’existence, aura comp­
lètement révolutionné le domaine 
de l’audio-vidéo.

"Le 8 mm c'est la normalisation 
de la vidéo du futur, on ne parlera 
plus de VHS ou de Beta", prédit M. 
Belzile. Décrivant ainsi l’impulsion 
du marché du vidéo-sen. il se base 
sur le fait qu'il sera alors beaucoup 
plus facile de s’alimenter en équi­
pements haute fidélité. On en est 
même rendu à un stade de “haute 
définition” tellement la télévision 
connaît actuellement une phase 
majeure de mutation après un quart 
de siècle de stabilité, lit-on dans 
Science & Vie (juin 1985).

Le plus récent de ces per­
fectionnements, c'est le 8 mm vidéo.

La haute résolution

Ln 1985, l’amvée du Super Beta 
aura signifié l’entrée de la haute 
résolution vidéo sur le marché do­
mestique, note encore Serge Belzile. 
Et dans le futur, c’est le 8 mm (qui 
prendra, à son avis, cinq ans pour se 
positionner sur le marché) que tou­
tes les compagnies adapteront à 
leur production.

Pour montrer à quel point ce 
monde de la recherche est ef­
fervescent, le gérant de Sélectronic 
rappelle que la première génération 
de 8 mm est déjà périmée, après une 
durée de vie de quatre mois, la plus 
nouvelle camescope disponible sur 
le marché depuis la mi-septembre 
est dotée d’un zoom automatique. 
“On est maintenant dans l’ère de la 
vidéo de type Hi-Fi”, dit-il.

Presque simultanément à la ve­

nue de l’appareil 8 mm, le marché 
sera bousculé encore par l’amvée 
du disque vidéo laser pouvant en­
registrer. comme la cassette, l’i­
mage et le son.

"A part de ce que les Japonais ne 
nous ont pas dit”, commente Serge 
Belzile, qui situe Sony pratiquement 
deux ans en avance au niveau de la 
recherche. “Sony a innové avec la 
Beta-movie bien avant la VHS-mo- 
vie, et maintenant elle vient de 
rallier tous les fabneants au 8 mm 
vidéo”, ajoute-t-il.

Quant au marché actuel. M. Bel 
zile indique que le consommateur 
est encore au Super Beta, pour un 
meilleur rapport qualité / prix, et il 
conclut que 1985 aura été une des 
grosses années depuis bien long 
temps pour le marché de l’é­
lectronique

MAGNETOCASSETTES
A UN

PRIX IMPOSSIBLE!
......
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4 Lm marchABdi ifapparaUi au­
dio-vidéo et les disquaires de Qué­
bec sont très optimistes quant aux 
perspectives immédiates du marché 
du vidéo-son. Ils prévoient que les 
ventes atteindront un sommet sans 
précédent, d’ici aux Fêtes. Tous les 
distributeurs rencontrés récemment 
anticipent de très bonnes affaires 
au cours de la période automnale.

Textes osr 
Roch DESGAiSNE

1985 s’avère une des meilleures 
années jamais vue jusqu’ici dans ce 
secteur commercial de l’é­

lectronique Les appareils de té­
lévision, tout comme les ma­
gnétoscopes. sont plus per­
fectionné que jamais. On a beau­
coup changé l’apparence esthétique 
des appareils (les gros meubles ont 
disparu), et on a ajouté de la per­
formance.

Et tous ces équipements, dont les 
pnx ont tendance à se résorber à 
des niveaux abordables, sont gran­
dement améliorés au point de vue 
possibilités d’intégration du son et 
de l’image. Les fabneants ont misé 
sur des appareils plus fonctionnels 
auxquels ils ont ajouté ou per­
fectionné bien des gadgets

Québec n’échappe pas A cette va­
gue... le marché du vidéo-son y est 
en pleine ébullition. Les fabneants 
se livrent une véntable guerre tech 
nologique. les commerçants sont 
submergés de nouveauté et d’ap 
pareils toujours plus raffinés, et 
l’audiophile lui, avide de per 
formances en son et image, peut 
aujourd’hui s’équiper d’un excellent 
appareil d’audition de musique pour 
un investissement vanant entre 
$500 et $1.200, soit bien souvent la 
moitié de ce qu’il lui en coûtait 
autrefois, selon évidemment le 
choix, la qualité et la marque de 
l’équipement

tê Soleil. Gillt» Loêon4

L'Image du photographe en pleine action est projetée directement à l'écran de la télé par la caméra 8 mm 
que manoeuvre Serge Belzile.

La vidéo du futur
Le Soleil. Gillet Lofontf

Marc Laboissonnière, de Sélectronic, explique à Maurice et Cécile Hébert, de Québec, les commandes 
électroniques leur permettant de programmer la télévision à leur guise.

VHS se venge de Beta
^ On retrouve à Québec la mê­

me agressivité chez les commer­
çants du vidéo-son que chez les 
fabricants japonais!

Denis Gagné, gérant de Sté- 
réoquad. croit qu’il existe du dum­
ping de la part des fabricants d’ap­
pareils Beta, mais il soutient que 
c’est un phénomène de courte (ju­
rée.

Plusieurs compagnies comme 
Toshiba s’en viennent au système 
VHS, et au tout nouveau 8mm dans 
lequel les Japonais investissent 
beaucoup. "Je pense que la valeur la 
plus sûre est encore la machine 
VHS, parce qu’elle présente plus de 
possibilités d’adaptation aux nou­
veautés. et aussi parce qu’il y a 
beaucoup plus d’appareils VHS 
dans les foyers”, note M. Gagné.

A son avis, JVC, une compagnie 
japonaise qu’il décrit comme très 
agressive au Canada, est en voie de 
prendre sa revanche sur Beta, car le 
VHS s’en vient de plus en plus fort, 
et prend du terrain, et JVC va 
donner le plus d’accessoires”, dit-il.

Quant au marché québécois, De­
nis Gagné le compare à celui des 
Etats-Unis, très actif et marqué par 
une vive compétition dans les prix 
et une course effrénée des fa­
bricants vers les nouveautés.

C’est à celui qui présente les dé­
couvertes, les nouveautés et les 
gadgets les plus captivants pour la 
clientèle. Par exemple, men­

tionne M. Gagné. Mitsubishi prévoit 
lancer, à l’été 1986, une “mémoire” 
qui va arrêter et fixer à volonté 
l’image de la télé.

Le Seieti. Oiiieê Lefeoe
Denis Gagné exhibe le vidéo compact intégré GRC-I de JVC, une 
machine qui se détaille environ $1,550.
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... pendant que les prix tendent à baisser
Plus de possibilités 
pour le même prix...

4 Pour 1« même investissement que par le passé, aujourd’hui les gens 
ont plus de moyens (équipement) d'obtenir la perfection qu'ils recherchent 
en vidéo>son, considère IVL Arthur Buteau, gérant de la Clé de SoL

Le Soleil. Gille» Latond

René Laurendeau manipule Ici une table tournante conventionnelle, 
un Systemdek de fabrication écossaise, à un prix moyen de S450.

Se renseigner 
et comparer

Les fabricants ont rappriKhé les appareils d'image et de son au point d'en 
faire un ensemble d'amusement complet pour la famille 11 décrit alors une 
chaîne de son vidéo HiFi, un système .omprenant l'amplificateur et 
l'enceinte acoustique, le tout présenté dans des meubles simplifiés et 
modernes, agencés au décor

Le vidéo est combiné à un système de son, formant un même module 
audio-vidéo On a rapprcKhé les deux, en ajoutant des possibilités comme le 
contrôle à distance sans fil et le câble intégré "Un tel appareil vidéo se 
vend à partir de $.500 alors qu'avant on devait investir beaucoup plus, et 
maintenant, en même temps que les prix ont fléchi, on donne plus de 
possibilités", note M. Buteau.

Ce dernier distingue deux catégones de clientèle L'acheteur de vidéo qui 
va investir de $400 à $6(X), et celui possédant déjà un appareil et qui désire 
le haut-de-gamme, en consacrant entre $1,000 et $1,700 à un tel achat.

Pour la table tournante, la partie la plus de qualité de rendement .sonore. 
il y en a dans tous les prix, de $400 à $800 et beaucoup de modèles avec des 
équipements adaptables supplémentaires, mentionne M. Buteau. l,a deu­
xième génération de disque compact influence également ce marché en 
pleine expansion, selon le gérant de la Clé de Sol

iMHE:': wm
Lf Soleil. Gilles Lo*o«Mi

Le son et l'image sont de plus en plus intégrés, explique Arthur 
Buteau, gérant de la Clé de Sol.

^ René l-aurendeau, pro­
priétaire de Rotac Electronic à Sain­
te-Foy, a une expérience de 14 an­
nées dans le domaine. Il est habitué 
de voir aller ce marché, et à son 
avis, "cette année, on est entré dans 
une ère de renouveau avec la tech­
nique qui découle du micro-or­
dinateur et passant du lecteur di­
gital au numérique".

Il estime que l'équipement audio- 
vidéo est devenu abordable. Les 
prix qui étaient excessivement éle­
vés (entre $1,000 et $2,000) varient 
dans une gamme de $.500 ' $600 
depuis le début de 1985. "On pro­
tège le marché de la table tour­
nante", ajoutc-t-il.

"On en vend c'est étonnant", dit 
M. Laurendeau, qui voit beaucoup 
de qualités en faveur du lecteur 
laser, bien qu'il fasse une réserve 
sur la qualité mécanique et sur des 
différences de son assez pro­
noncées.

Lui aussi prévoit une poussée du 
marché cet automne, remontée qu’il 
a perçue depuis le début de cette 
année.

Il faut comparer...

Selon cet expert, le consom­
mateur qui veut investir $1,000 à 
$2,000 sur une chaîne platine ou 
classique a grand intérêt à s’in­
former et à consulter. "Le choix 
reste difficile, et ça vaut la peine de 
comparer. Car c’est une phase cri­
tique, au moment où l’on convertit 
au digital ou au numérique à partir 
du mode de signal audio standard. Il 
faut savoir faire la différence."

Quant aux préférences des gens, 
M. Laurendeau constate qu’en gé­
néral, ils agissent selon leurs be­
soins. Ceux qui ont beaucoup de 
disques conventionnels se ren­
seignent davantage avant de faire 
un choix de nouvel appareil, et plu­
sieurs optent pour le système 
conventionnel. "On voit que le pu­
blic cherche à bien penser leur dé­
cision", dit-il

"Même nous, la technologie des 
ordinateurs nous oblige à nous re­
cycler, face à un équipement aussi 
complexe, si nous voulons a.ssurcr 
un service adéquat”, insiste le pro­
priétaire de Rotac Electronic.

René Laurendeau est positif à 
l'endroit du système au laser "On 
s'en va vers l'évolution du vidéo 
laser et au moment où on va en­
registrer l’image et le son à la fois 
on devra être davantage préparé à 
cette évolution.”

Enfin, il insiste sur l’importance 
pour l’acheteur de consulter lon­
guement des experts avant de faire 
un choix. "Ces appareiLs ne peuvent 
être vendus par n'importe qui, mais 
par des experts qui apportent des 
précisions et beaucoup d'in­
formation. Par exemple, lorsqu’il 
s'agit de choisir une enceinte-ampli 
correspondant à l’équipement, il est 
important d'aller vers un spé­
cialiste". termine M. Laurendeau.
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Location de chaînes stéréophoniques pour PARTY de tout genre.

C'est une caméra... 
C'est un magnétoscope

CCD-V8AFU
C'est nouveau. C’est SONY.
On filme on enregistre 2 heures en con­
tinu on voit la scene prise (jirectement 
Pans le viseur on la revoit tranquillement 
sur un teieviseur Recherche 0 image 
arrêt sur image copie montage retour 
arriéré et effaçage tout est possible Et 
le tout dans deu* kilos Deux kilos de 
genie Partout on va se faire son cmema 
Le 8 mm est le riouveau standard univer­
sel adopte internationalement par t27

tabricants de reiectronique de 'a photo 
et du cin(wa C est le standard de 
I avenir C est déjà le stan- 
dard SONY
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ICAHIER SPÉCIALI

Les jeux électroniques sont bien vivants
^ Il en est pas.sé de l’eau sous les 

ponts depuis le début de l’ère des 
jeux électroniques. Qu’on est donc 
loin de l’archaique “pong” ou de 
l’Aventure originelle jou^ sur les 
gigantesques ordinateurs des uni­
versités américaines.

Une chose est toutefois certaine

plusieurs avaient prédit la mort à 
brève échéance des jeux vidéo et le 
ralentissement, voire la disparition 
des ordinateurs de maison et. par 
conséquent celle des jeux Force est 
de constater qu’ils se sont trompés 

Les jeux sont en effet toujours 
présents et. s’il s’en faut, plus forts

que jamais Mais une partie de la 
prévision pessimiste s’est réalisée 
les consoles de jeux électroniques 
sont graduellement en tram de dis­
paraître

La première génération est bel et 
bien morte, même si on retrouve 
encore quelques rares Atari 2600

sur les tablettes Et le jadis ré­
volutionnaire ColecoVision conti­
nue d'accaparer une part du marché 
avec de temps en temps des nou­
veaux titres de jeux, mais il n’a 
jamais été remplacé et ne le sera

divertissement que peut leur ap­
porter la machine .'Vlais, au fur et à 
mesure que ces goûts se dé­
veloppent. on s'aperçoit qu’il est de 
plus en plus difficile d’intéresser la 
clientèle avec des jeux simplistes

Textes de 
Michel TRUCHON

n

Le Soleil Cille» Lofooé

Jocelyn Cornveau a pns goût au pilotage après avoir maîtrisé le "flight simulator //” et s'est inscrit à des 
cours “pour de vrai". Il en est rendu à piloter en solo.

sans doute jamais par une machine 
plus sophistiquée

Par contre, les ordinateurs do 
mestiques, un temps chancelants, 
ont repns du poil de la bête Le 
marché semble plus que jamais flo- 
nssant et les premières machines 
(on pense aux VlC-20. Atan 200 et 
800. Atan 600XL et hOOXLf ) qui 
s’étaient taillé une solide réputation 
dans le domaine des jeux, ont fait 
place à des modèles mieux nantis, 
sans toutefois que le côté ludique 
soit abandonné

Plus que jamais, en effet, les pro- 
pnétaires d’ordinateurs (anciens et 
nouveaux) se tournent vers l’aspect

Le domaine peut sans doute se 
comparer à celui de la stéréophonie 
Au début du phénomène, les gens 
attirés par la nouveauté achetaient 
à peu près n’importe quoi. Puis, 
leurs connaissances se sont accrues, 
leurs goûts se sont raffinés et les 
adeptes se sont montrés de p'us en 
plus exigeants .’Vléme chose pour 
les jeux électroniques 

Et les marchands reconnaissent 
que leurs clients ne se cachent plus 
pour admettre que l’une des prin 
cipales raisons pour lesquelles ils se 
procurent un ordinateur est l’aspect 
divertissement 11 y a peu de temps 
encore, il n’était pas rare qu’un
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— Le plus petit au monde et le seul pou­
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Le marché du logiciel est 
affecté par le piratage

4 Les marchands de logiciels de 
jeu n’ont aucune hésitabon à af­
firmer que le marché parallèle, qu’il 
soit sous la forme de “clubs d’é­
valuation” ou d’échange de pro­
grammes entre membres de clubs 
d’ordinateurs, leur nuit consi­
dérablement

’’Le problème du ’’piratage” est 
plus que jamais d’actualité Si ça 
n’était pas de cela, on ptiurrait gar­
der plus qu’un exemplaire de cha­
que jeu en stock et on en vendrait 
probablement dix fois plus. ” 
commente Richard Lessard, de 
Compucentre des Galeries de la Ca­
pitale

Selon lui. il n’y a que les gros 
logiciels “utilitaires”, assortis de 
leur documentation compliquée et 
indispensable, qui sont un peu à 
l’abri du copiage

■Son confrère Denis Perreau, du 
Compucentre de Place Fleur-de- 
Lys, renchérit en disant que le ”pi 
ratage”, ici, est encore plus fort
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• Récepteur Mitsubishi DA R4 AM FM au quarts 16 pre­

selections
• Magnétocassetle F^ioneer CT-20 - Dolby Touches logi­
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• 'able tournante Kenwood KD21R semi automatique
• 2 enceintes acoustiques Kenwood LSK-300 - 90 watts
• Cabinet audio inclus
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qu’aux Etats-Unis: huit, comparé à 
cinq, sur une échelle de dix. par 
exemple

”Ce sont surtout les clubs dé­
valuation qui nous font mal En 
fait, il s’agit d’une évasion légale, ils 
ne vendent pas de programmes, 
mais facturent leurs clients pour les 
frais administratifs et celui de la 
disquette utilisée pour copier le pro 
gramme qu’en principe l’utilisateur 
peut essayer chez lui avant de dé 
cider s’il fait son affaire et d’aller 
acheter l’ongmal ” Mais rares sont 
les marchands qui ont vu un tel 
client se présenter à leur comptoir

Selon Denis Perreau, c’est plutôt 
le contraire qui se produit II arrive 
fréquemment que des gens arrivent 
dans un magasin spécialisé en di­
sant qu'ils ont perdu leur do­
cumentation et qu'ils aimeraient 
emprunter l'original du manuel 
pour en faire une copie

S'il faut en croire ce marchand, le 
cycle de vie d'un logiciel est de trois 
à six mois, tout au plus- ”Si on a le 
malheur d'avoir une nouveauté trop 
tard par rapport aux Etats-Unis ou 
au reste du pays, on est recuits. La 
copie ’’pirate” amve avant l’o- 
riginal...” précise M Perreau

Qu 'en pensent tes "pirates"?

Le responsable d’un club d’é­
valuation de la région de Québec 
admet qu'il frôle l'illégalité et que 
son entreprise nuit consi­
dérablement aux ventes des lo­
giciels commerciaux

“Mais notre façon de procéder 
répond à un besoin, à une demande 
sans cesse croi.ssante I^s uti­
lisateurs d'ordinateurs voient les 
nouveautés annoncées dans les re­
vues américaines et ne sont pas 
capables de les trouver sur le mar­
ché local. Donc, ils se tournent vers 
nous ”

De plus, selon ce commerçant 
parallèle qui préfère garder l'a­
nonymat, il est humain de préférer 
payer $10 ou $15 pour un pro­
gramme qui souvent coûte cinq ou 
six fois plus.

Selon lui, cette disponibilité de 
logiciels à bon marché n’a pas qu’un 
côté négatif puisqu’elle pousse bien 
des gens à acheter un ordinateur et

tout le "hardware" nécessaire, ce 
qui fait l'affaire des Ixiutiques spé 
cialisées

11 y a une autre catégorie de 
’’pirates”. les membres des clubs 
d’utilisateurs, enregistrés ou non. 
qui n’ont aucune hésitation à s’é­
changer les copies de programmes 
de jeux que leurs "crackers” ont 
“débarrés"

Ça n’est pas un phénomène nou­
veau. cela a commencé avec le pre­
mier programme du premier or­
dinateur .Si les prix des logiciels 
étaient moins élevés, la tentation 
serait peut-être moins élevée mais 
le copiage se ferait encore, par dé 
fl ” dit l’un d’eux

Selon cet utilisateur, les ache­
teurs d’ordinateurs de maison ont 
au départ un budget limité et ils ne 
peuvent se permettre d'acheter plus 
de quatre ou cinq logiciels chaque 
année au prix fort du marché

"Les marchands devraient comp­
rendre qu’iLs ne peuvent rien faire 
dans le contexte actuel. L’époque 
dorée de l'étalage des cartouches de 
jeux vidéo est terminée et la venue 
de l’ordinateur a modifié les règles 
du jeu . Les marchands devraient 
s'adapter et se tourner davantage 
du côté des périphériques.

client prétexte qu'il regardait un jeu 
“pour son enfant” alors que c’était 
bel et bien lui qui était intéressé 
Les jeux occupent d’ailleurs une 
large part du marché des logiciels

L’évolution des programmes est 
peut-être responsable de cet intérêt 
grandissant de la clientèle adulte 
vis-à-vis des jeux qu’il faut encore 
appeler ‘électroniques” à défaut 
d’un autre nom .Même cette ap 
pellation a d’ailleurs tendance a 
changer Aux Etats-Unis, on parle 
de plus en plus de "divertissement 
informatique”

Une bonne part des jeux est en­
core réservée aux classiques pro 
grammes dits “d’arcade” 11 suffit do 
penser aux cartouches de tvpe jeu 
de tir ou de labynnthe. à celles de 
jeux d’échelles ou de conduite auto 
mobile Mais, comme de plus en 
plus de propriétaires d’ordinateur-- 
se procurent également un lecteur 
de disquette, ce qui leur donne ac 
cès à des programmes plus élaborés 
la complexité des jeux s’accroît éga 
lement.

L'un des jeux les plus populaires 
chez les adultes est le simulateur de 
vol Grâce à l'ordinateur, lu 
tilisateur peut se retrouver aux 
commandes d'un avion, que ce soit 
un chasseur de la Deuxième Guerre 
mondiale, un banal monomoteur 
d’entrainement, un avion-courrier 
un F-15 ou. même rien n'est im­
possible de la navette spatiale Ces 
simulations sont à ce point proche- 
de la réalité que plusieurs “loueurs " 
en sont venus à suivre des cours do 
pilotage

L’ordinateur ouvre également la 
porte aux jeux de société aussi 
paradoxal que cela puisse paraître 
avec une machine en principe faite 
pour l'utilisation solitaire Que l'on 
songe, par exemple, au "'rnvia Fe 
ver” qui peut tout aussi bien se 
jouer avec les cartes qu’avec un 
"micro"

Et il ne faut pas oublier non plus, 
la place de plus en plus grande que 
tiennent les jeux d’aventure Ils se 
divisent en deux catégories prin 
cipales. .soit les leux de rôle (la série 
des “Ultima” ou la trilogie du ”Tcm 
pie of Apshai” par exemple) et celle 
de la fiction interactive où l'i 
magination du participant est lar 
gement mise à profit .Si les jeux 
d'aventure constitués uniquement 
de texte (tous les jeux d’Infocom 
dont la série des ”Zork” est la plus 
connue) sont toujours les plus 
complexes, le genge aventure-gra 
phique est de plus en plus populaire

Un seal inconvénient, cependant, 
pour les puristes: ce divertissement 
n’a pas encore goûté à la loi 101 . il 
n’existe qu’en anglais

V ( ■’ ■ I■

Le Soleil. Gilles Lofond

Denis Perreau, du magasin Compucentre de Place Fleur de Lys. 
pense que malgré les inconvénients causés par les ventes parallèles 
de logiciels “pirates", le marché des ordinateurs domestiques en est 
à un point tournant très intéressant
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La musique au laser envahit le marché
^ D*ici cinq ans, les ventes de 

disques compacts accapareront 42 
pour 108 de tout le marché mondial 
d'albums de musique. Actuellement, 
ces ventes représentent 3 pour 100 
(5 pour 100 aux Etats*Unis); les 
cassettes et les microsillons conser­
vant une part égale de ce marché 
(48.5 pour 100 dans les deux cas).

par Roeh DESGAGNE

En 1990, les analystes du marché 
prévoient que les proportions seront 
renversées 42 pour 100 pour le 
disque compact. 35.5 et 22.5 pour 
100 pour les deux autres formes 
d’enregistrement.

Phénomène plutôt étrange, ce 
sommet de commercialisation du 
disque laser est déjà atteint par une 
boutique de musique de la région de 
Québec. Chez Musique Garnier à 
Sillery, le disque miniaturisé re­
présente 40 pour 100 du volume de 
ventes, et M. Denis Huot prétend 
qu’aux Fêtes prochaines, ce sera 50

50 pour 100.
Quant au pourcentage élevé de 

ventes de platines compactes, M 
Huot l’explique évidemment par la 
spécialisation de Musique Garnier. 
l.a clientèle est relativement variée, 
mais elle se situe dans la trentaine 
et plus.

Le raz-de-marée, il le prévoit pour 
novembre-décembre, car beaucoup 
de gens sont en période de chan­
gement. Le disque au laser les incite 
à perfectionner leur système Hi-Fi, 
vidéo et lecteur.

Au Québec, du classique...

La plupart des oeuvres classiques 
enregistrées depuis le début du siè­
cle ont maintenant été “imprimées" 
sur disque compact, selon un récent 
sondage du magazine Billboard.

On comprend mieux la populanté 
du disque compact auprès des Qué­
bécois, car, selon ce que confirme 
Louis Frémont de Musique d’Au- 
teuil à Québec, ils sont les plus gros 
acheteurs de musique classique au 
Canada.

Les compagnies de disques re­
connaissent que Musique d’Auteuil 
est de loin en avance sur tous les 
autres vendeurs de disques laser à 
Québec et même à Montréal, toutes 
proportions gardées

Louis Frémont situe les ventes de 
compacts de Musique d’Auteuil au- 
dessus de la moyenne mondiale (en­
tre 5 et 10 pour 100), en tenant 
toujours compte de la diversité et 
du choix immense dont ce disquaire 
dispose. Il estime à 5,000 titres le 
nombre de disques laser disponibles 
mondialement.

Quant au marché, M. Frémont 
constate qu’il grossit énormément 
et qu'il va s’amplifier encore, d’ici la 
période des Fêtes. Un des facteurs 
majeurs, c'est que les appareils lec­
teurs au laser sont de plus en plus 
abordables. Le format du disque et 
sa durabilité influencent gran­
dement, aussi.

Sony a mis au point un appareil 
qui rend le système universel, pour 
la maison, l’auto et le portatif

Et les prix...

En moyenne, les prix ont baissé 
de 33 pour 100, depuis un an, note 
Louis Frémont.

Denis Huot de Musique Garnier 
mentionne qu’à part certaines éti­
quettes de luxe, le disquer laser se 
vend de $20 à $24, comparativement 
à $28 et $30, il y a un an et demi.

Aux Etats-Unis, le compact / dise 
est encore plus abordable; $14-$15, 
de même que le lecteur (environ 
$200 US). Ici, c’est encore un pro­
duit de luxe pour gens plus for­
tunés. considère pour sa part André 
Beauchênes, gérant des boutiques 
Sherman de Québec.

Il prévoit que, comme pour la 
cassette, la popularité du disque 
laser sera à plein régime dans cinq 
ans. D’ailleurs, les compagnies n’ar- 
rivent pas encore à répondre à la 
demande, les bandes ongmales pour 
la fabncation du disque viennent

L8 Soltil. Rtné Sl-Pi8rr8

La musique au laser dans l’auto atteint la perfection, selon Guy 
Couture, copropriétaire de StéréoAuto.
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7 abonnements (cartes de membre) 
à différents clubs vidéo
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Incluse

L« centr* Sony à Québec

5585, 1re AVENUE - 626-4841

d’Europe et sont difficiles à obtenir, 
explique M. Beauchênes.

L’orchestre dans l'auto!

"Une écoute de rêve, un faible 
encombrement et le même disque 
compact pour l’auto et la maison 
Le plaisir de conduire dev lent plus 
agréable, car l’automobiliste peut 
écouter de la belle musique, au 
volume qu’il veut, sans déranger 
personne ’’

Guy Couture, directeur de Sté- 
réAuto, vante ainsi les ca- 
racténstiques de la radio d’auto à 
lecture au laser. La réaction du 
public est très positive, dit-il, dans la 
région (pour Sony) on estime à 250 
le nombre d’appareils installés, jus­
qu'ici.

Le AM-F.M / laser se détaille 
$1,299 et le radio / laser seul, $999. 
Guy Couture prévoit que ces pnx 
vont fléchir, ^ns peu de temps, 
selon le volume des ventes
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Louis Frémont de Musique d'Auteuil à Québec, 
estime à quelque 5,000 le nombre de titres dis­
ponibles en disques laser.

Le Saleil, Ctuei Loépnd

Denis Huot. de Musique Garnier à Sillery, montre la 
différence entre le disque conventionnel et le disque 
audio-numérique à lecture optique (laser).
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Camescope ProWonder 
Caméra couleur avec magnétoscope VHS intégré
• La nouvelle combinaison camera couleur 

magnétoscope de RCA utilise des CASSETTES 
VHS STANDARD 2.5 KG POtOS DE LA CAMERA

• Poignee de transport et bandoulière

• Pile incluse

• Adaptateur c a -chargeur de piles indus

• Ecouteur inclus

• TUBE ANALYSEUR SATICON DE 1.3 CM po

• Tube analyseur Saticon de l 3 cm ('/; po )

• Viseur électronique avec lentille dioptnquc 
reglage et possibilité de reprise instantanée

• Eclairage minimum 7 lux

trois modes d alimentation c a c <
Commande de pause et revision rapide
Ob)ectif fl 2 a zoom motorise 6 1
Equilibre du blanc AUTOMATIQUE CONTINU
Système de mise au point automatique a
'ntrarouge
Diaphragme automatique
Mise au point macro
Micro intégré
Commutateur d attente
Protection automatique du tube analyseur

VOTRE
I SPÉCIALISTE

RGil

LE SPÉCIALISTE DE LA COULEUR ET DU VIDÉO

>1.Clc>uti@r X
’527-8123 Myrand, Sainte-Foy 688-1184

BEAUCE

Toujours 
5 électroni­
ciens

A votre 
service 
depuis 
22 ans
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Livraison gratuite à 
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FUTURS 

COUPLES...
Entreposage gra­
tuit Jusqu'au 1er 
janvier 87 - Prix 
garantis.

GRATUIT
Service de decoration a domicile 
Service d ébénisterie 
Livraison et installation de 
tous vos meubles.

AMEUBLEMENTS GRATUIT
• Installation et démonstration de 

tous nos téléviseurs, vidéos et 
systèmes de son à domicile

• Service à domicile assuré par nos 
14 électroniciens
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